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communiqué de presse
Le vernissage a lieu vendredi 15 décembre à 
18 h 30.

L’exposition est ouverte du 16 décembre 2017 
au 18 février 2018.

Elle réunit David Antin, Eleanor Antin, 
Mariana Castillo Deball, Jean Dupuy, 
Mark Geffriaud, gerlach en koop, David Horvitz, 
Daphne Oram, Pierre Paulin, Shimabuku,  
Simon Starling, Zin Taylor,  
Christian Xatrec et Virginie Yassef.

Écoutez le communiqué de presse sur le 
Sound cloud de La Criée. 
— 
Alors que j’écoutais moi aussi David, Eleanor, 
Mariana, David, Jean, Mark, Genk, Daphne, 
Pierre, Shima, Simon, Zin, Christian et Virginie 
est la  dernière exposition du cycle de La Criée 
centre d’art contemporain autour du récit. 

Elle est la face B, le miroir légèrement déformé de la 
première exposition du cycle, qui présentait quasiment 
les mêmes artistes, exceptions faites de Daphne Oram, 
qui succède à Delia Derbyshire et de Christian Xatrec, 
proche de Jean Dupuy.

Des histoires sont arrivées aux œuvres présentées 
dans la première exposition, qui les ont parfois 
transformées, parfois projetées dans le passé, dans le 
futur, dans les nuages même... et toujours épaissies.

Ainsi, certaines œuvres sont simplement retournées et 
laissent apparaître leur face habituellement cachée : 
après avoir vu les rectos des cartes postales d’Eleanor 
Antin, nous en découvrons les versos et donc certains 
des destinataires auxquels ces cartes avaient été 
adressées. 

L’exposition se compose par ailleurs de différentes 
archives, pour la plupart inédites, et pose ainsi la 
question de la pérennité de l’œuvre par la trace, par 
ses marges aussi. Ainsi, après avoir écouté Delia 
Derbyshire, c’est une autre pionnière de la musique 
électronique, Daphne Oram, dont on peut découvrir 
quelques morceaux, partitions et projets ; après avoir 
présenté un ensemble d’œuvres réalisées par Jean 
Dupuy à partir du souvenir de performances dont il fut 
acteur et initiateur dans le New York des années 80, 
sont présentées les affiches, de la main de l’artiste, 
qui annonçaient ces mêmes performances : back 
and forward donc. De David Antin, on découvre les 

archives du projet des Skypoems : deux poèmes écrits 
dans le ciel par des avions fumigènes publicitaires, 
dont chaque vers était écrit sur une distance d’environ 
un kilomètre et demi. Quant à David Horvitz, après 
avoir interrogé la connivence entre l’eau des nuages et 
celle des robinets, il rassemble ici un certain nombre 
d’indices témoignant du potentiel artistique de l’océan.

L’exposition prolonge également les rencontres entre 
destins individuels, histoire de l’art et histoire. Après 
avoir présenté des catalogues de musées découpés, 
Mariana Castillo Deball nous raconte ici, à travers 
l’histoire d’un (autre) livre, le difficile passage (ou rapt) 
de culture entre colonisateurs et colonisés ; 10 ans 
après sa première aventure en canoë, qui nous avait 
emmené à la recherche de l’okapi, Simon Starling nous 
propose quant à lui, dans une toute nouvelle vidéo, de 
tenter de traverser la Mer Morte, d’Israël en Jordanie.

Certains artistes ajoutent un nouveau chapitre aux 
histoires qu’ils avaient commencé l’hiver dernier : 
relisant une pièce de Ray Bradbury, Virginie Yassef 
nous en présente les premiers personnages, après 
nous en avoir laissé deviner le décor ; Zin Taylor nous 
dévoile ce qu’il est arrivé depuis un an aux figures et 
formes qu’il avait dessiné sur les murs du centre d’art ; 
gerlach en koop proposent de nouveaux Pillow Objects 
dont les formes et les sens découlent de celui exposé 
l’hiver dernier ; et l’on suit avec jubilation Shimabuku 
dans la suite de ses aventures avec les pieuvres. 

Enfin, avec Mark Geffriaud, Christian Xatrec et Pierre 
Paulin, la question est à nouveau posée et toujours 
ouverte : est-ce qu’une œuvre peut vivre seulement 
par les récits qu’on en fait ?  
Pour renforcer et interroger cet effet de répétition dans 
les œuvres, les œuvres de chaque artiste sont placées 
aux mêmes endroits ou presque que dans la première 
exposition. 

Avec Alors que j’écoutais moi aussi […], nous vous 
proposons donc de faire avec nous ce rêve étrange et 
pénétrant d’une exposition qui ne serait jamais ni tout 
à fait la même ni tout à fait une autre. 

Et de nous demander : qu’est-ce qui varie d’une 
exposition, d’un récit, d’une œuvre à l’autre? En quoi 
l’œuvre d’art est-elle une variation, une traduction, une 
transmission, une attitude ?



2

les œuvres exposées

— 
David Antin 
Skypoems, 1987-1988
archives des Skypoems (fac similés des tapuscrits, 
retirages photographiques, etc...)
courtesy Antin et Getty Research Institute, Los Angeles 

— 
Eleanor Antin
100 boots, 1971-73
51 cartes postales, 10x 8 cm chacune
courtesy l'artiste et Alden Projects, New York
— 
Mariana Castillo Deball
El donde estoy va desapareciendo / The where I am is 
vanishing, 2011
vidéo HD, 9 min 45 sec
courtesy l'artiste et Barbara Wien, Berlin

— 
Jean Dupuy 
Soup and tart, 1974
affiche, impression noir et blanc sur papier, 
58x62,5 cm

Front/Back, 1976  
affiche, impression noir et blanc sur calque, 
48 x 30,1 cm

Three Evenings on a Revolving Stage, 1976
Affiche, impression couleur sur papier, 55,5x56 cm
courtesy l'artiste et la galerie Loevenbruck, Paris

PS1 (A tower), 1978
affiche, 35,6x21,6 cm
courtesy l'artiste et Emily Harvey Foundation,  
New York

—
Mark Geffriaud
Cyrus, 2009 - ?
objet emballé 
courtesy l'artiste et gb agency, Paris

—
Daphne Oram
Fac similés des croquis et manuscrits, images de 
l'Oramics, bandes son, portraits photographiques
courtesy Oram Trust et Goldsmiths, University of London

—
gerlach en koop
Pillow Objects, 2017
tapis en caoutchouc, tiroir-caisse
dimensions variables. 
Production : La Criée centre d'art contemporain 
courtesy les artistes

 

—
David Horvitz
Sans titre (Bretagne), 2017
3 objets uniques en verre soufflé

When the Ocean Sounds, 2017
51 affiches imprimées sur papier, affiche imprimée 
des instructions, à l'origine imprimée par un tampon 
encreur, 61x92 cm

Watercolors 
série de quatre aquarelles sur carton d'emballage
courtesy l'artiste et ChertLüdde, Berlin

—
Pierre Paulin
Complexe de 1986, n°4, deuxième édition, 2017, 
Boîte Nike, dubplate, 27x27x4,5 cm 
Production : La Criée centre d'art contemporain
courtesy l'artiste  

—
Shimabuku 
Then, I decided to give a tour to the octopus from Akashi, 2000 
Video,  6 min 56 sec
courtesy l'artiste et Air de Paris, Paris

—
Simon Starling 
Project for a Rift Valley Crossing, 2015-2017
Video, 18 min 38 sec
courtesy l'artiste et The Modern Institute/Toby Webster 
Ltd, Glasgow

—
Zin Taylor 
Wall drawing, 2017 
dessin mural in-situ

Structures to Filter a Room, 2017
plâtre, PVC, peinture acrylique, ficelle, 160x50x3 cm

Sans titre, 2017  
enceinte, bois, tissu, bande son
courtesy l'artiste et Supportico Lopez, Berlin

—
Christian Xatrec
point de vue, 61’ (16 décembre 2017 - 15h) 
production : La Criée centre d'art contemporain
courtesy l'artiste

—
Virginie Yassef 
La Savane, 2017
polystyrène, résine acrylique, peinture, electro-aimant
co-production : La Criée, Théâtre des Amandiers
courtesy l'artiste et galerie Georges-Philippe & Nathalie 
Vallois, Paris 
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les artistes de l'exposition

David Antin
né en 1932 à New York, États-Unis 
décédé en 2016 à San Diego, États-Unis

—
Poète, artiste et critique d’art, David Antin s'est installé à San Diego en 1968, où il a enseigné 
au département art de l’Université de Californie. En 1987 et 1988, David Antin a interprété deux 
pièces qu'il a surnommées Skypoems : deux poèmes écrits dans le ciel par des avions fumigènes 
publicitaires, dont chaque vers était écrit sur une distance d'environ un kilomètre et demi.

 
La première a eu lieu à Santa Monica et la seconde à La Jolla, en Californie. Antin a employé une 
équipe de pilotes qui avait développé une technique d'écriture du ciel appelée "sky typing", qui 
consistait à voler en formation et libérant une série de "bouffées" à base d'huile selon un code pré-
programmé pour produire une matrice de points texte de style dans le ciel. Il a utilisé cette technique 
pour afficher des lignes successives de poèmes qu'il avait écrit pour ces occasions. En restant en 
contact radio avec les avions, il les a dirigés du sol, leur faisant imprimer chaque ligne successive sur 
le même espace que la ligne précédente une fois qu'elle s'était complètement dispersée.  

Eleanor Antin
née en 1935 à New York, États-Unis
vit et travaille à San Diego, États-Unis

représentée par la galerie Ronald Feldman Fine Arts, Inc., New York 
www.feldmangallery.com

—
Eleanor Antin est une des pionnières de l’art vidéo et conceptuel. Elle réalise des œuvres narratives 
par le biais de différents supports : la photographie, la vidéo, le film, la performance et l’installation. 
Elle utilise le déguisement et la performance pour amener à une critique de la représentation du 
corps féminin. Elle réalise des performances filmées et photographiées comportant un ensemble de 
personnages archétypaux et récurrents à travers lesquels elle explore la notion d’autoportrait et étudie 
la construction de l’identité. 
Elle travaille ses œuvres dans la durée sous forme de séries ou de performances dans lesquelles elle 
peut approfondir ses réflexions. Entre 1971 et 1973, elle réalise 100 boots, une série de cinquante 
et une photographies montrant cent bottes de pluie noires en caoutchouc, photographiées dans 
différents lieux des États-Unis. L’artiste fait de ces photographies des cartes postales qu’elle envoie 
à travers le monde. La correspondance épistolaire devient un médium artistique. Par ailleurs, ces 
photographies forment un récit visuel, celui d’un parcours entre l’océan Pacifique et New York 
s’achevant par une exposition au MoMA en 1973.

—
source : Priscilia Marques, www.newmedia-art.org
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les artistes de l'exposition

Mariana Castillo Deball
née en 1975 à Mexico, Mexique
vit et travaille à Berlin, Allemagne

représentée par la galerie Barbara Wien, Berlin 
www.barbarawien.de

—
Souvent assimilé à celui d'un archéologue, son travail tente de concilier tradition conceptuelle et 
esthétique sensuelle et innovante. Elle s'intéresse particulièrement  aux relations entre art, histoire et 
historiographie et interroge la manière dont les institutions, bibliothèques ou musées, constituent une 
classification symbolique du monde et une représentation organisée de la production culturelle, au 
travers de collections, de catalogues, d'archives, etc. 

Dans le film une animation intitulée "El donde estoy va desapareciendo..."(2011), Mariana Castillo 
Deball aborde le sort du Codex Borgia (ou Codex Yoalli Ehecatl), un manuscrit aztèque du XVe siècle 
peint à l'origine sur une peau de daim, qui est conservé à la bibliothèque du Vatican. Aujourd'hui, ce 
manuscrit préhispanique, dont l'histoire reste un mystère, est reconnu comme l'un des artefacts les 
plus importants pour les études mésoaméricaines. En 2010, le Vatican a accepté la numérisation et la 
diffusion du codex.

Jean Dupuy  
né en 1925 à Moulins, France 
vit et travaille à Nice, France

représenté par la galerie Loevenbruck, Paris 
www.loevenbruck.com 

—
Après une décennie de services rendus à la peinture gestuelle, Jean Dupuy quitte Paris et son 
école pour s’installer à New York en 1967. L’atmosphère est différente. Une entreprise (Celanese 
Corporation) lui fait don de 180 plaques de polyéthylène de 200 x 90 x 0,6 cm. Installées dans 
son atelier, elles attirent constamment la poussière. Épousseter chaque soir n’y change rien. Il 
décide alors de faire œuvre avec la poussière, non pas en la stockant comme un " élevage ", mais 
au contraire en lui rendant sa légèreté mobile. Il conçoit une boîte dans laquelle un pigment rouge 
de densité extrêmement faible s’agite grâce aux pulsations cardiaques d’un visiteur, acteur et 
observateur de la pièce. Cone Pyramid (Heart beats dust) gagne en 1968 le prix Experiment in Art and 
Technology organisé par Billy Klüver et Robert Rauschenberg, ce qui lui permet d’être présentée dans 
la foulée au Brooklyn Museum et, simultanément, par le biais d’une seconde version, au MoMA dans 
l’exposition désormais mythique The Machine as Seen at the End of the Mechanical Age organisée 
par Pontus Hulten.

—
Éric Mangion, extrait du communiqué de presse Quatre millions trois cent vingt mille secondes, galerie Loevenbruck, Paris, 2012



5

les artistes de l'exposition

Mark Geffriaud  
né en 1977 à Vitry-sur-Seine, France 
vit et travaille à Paris, France

représenté par la galerie gb agency, Paris 
www.gbagency.fr

— 
Les dispositifs de Mark Geffriaud tirent une ligne continue entre l’invisible qu’on touche du regard 
et ce qu’on voit en pensée. Des effets de transparence, des effets de loupe et un usage de la page 
ou du livre comme outils de représentation du monde constituent la grammaire délicate d’un art 
cosmique et alchimique. 
Autour de questionnements centrés sur la circulation et la perception des images et des formes, les 
œuvres de Mark Geffriaud dessinent une archéologie fragmentaire basée sur des associations libres 
et des rapprochements formels. 

— 
source : www.moreeuw.com

gerlach en koop
artiste collectif, travaille en Belgique et au Pays-Bas

www.gebr-genk.nl

—
Travail. La caractéristique du travail de gerlach en koop est l'absence de travail, ce qui signifie qu'ils 
n'ont pas d'atelier (juste un stockage, je crois) et travaillent donc tout le temps, ou, plutôt, jamais. 
Non pas que je prenne du plaisir à faire cet évident jeu de mot, mais je veux faire une mise au point et 
c'est un point. Même plus. Pour citer le Troisième Policier de l'auteur irlandais Flann O'Brien : "Ce que 
vous pensez être le point n'est pas le point du tout, c'est à peine de début de la netteté."

— 
Lorenzo Benedetti, extrait du texte pour l'exposition Choses tuées, de Appel arts centre, Amsterdam, 2015
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les artistes de l'exposition

David Horvitz 
né en 1982 à Los Angeles, États-Unis 
vit et travaille à Los Angeles, États-Unis

www.davidhorvitz.com

représenté par la galerie ChertLüdde, Berlin 
www.chert-berlin.org

—
David Horvitz travaille souvent avec la photographie, la performance, les livres d'art, les protocoles 
en ligne et le mail art. Dans sa pratique, il se confronte au temps et à ses standards de mesure, 
ainsi qu'aux phénomènes naturels et à leurs systèmes de rationalisation. Prenant les apparences 
d'actions ponctuelles, ses œuvres se déroulent souvent en continu et sont auto-génératives. Utilisant 
les différents systèmes de circulation, il rassemble et diffuse des images et des objets à travers des 
media comme internet, le courrier, les librairies, les objets trouvés.

Daphne Oram
née en 1925 à Devizes, Grande-Bretagne 
décédée en 2005 à Mainstone, Grande-Bretagne

—
Daphne Oram (1925-2003) est l'une des figures centrales du développement de la musique 
électronique expérimentale britannique. Au début de sa carrière, elle a refusé une place au Royal 
College of Music pour devenir «music balancer» à la BBC puis co-fondatrice et première directrice de 
l'atelier radiophonique de la BBC.  
Après que Daphne Oram ait quitté la BBC (en 1959) ses recherches, ont continué dans un certain 
secret. Elle est reconnue comme l'inventrice d'une nouvelle forme de synthèse sonore appelée : 
"Oramics". C'est une des premières formes de synthèse sonore électronique, mais elle est surtout 
intéressante pour son caractère audiovisuel : la compositrice s'appuye sur un ensemble synchronisé 
de dix bandes de film de 35 mm qui recouvrent une série de cellules photoélectriques, générant des 
charges électriques afin de contrôler l'amplitude, le timbre, la fréquence et la durée du son qu'elle 
crée.

 
— 
source : www.dapneoram.org, courtesy Oram Trust et Goldsmiths, University of London.
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les artistes de l'exposition

Pierre Paulin 
né en 1982 à Grenoble, France 
vit et travaille à Paris, France

— 
À partir de sa position d’usager des nouvelles technologies, Pierre Paulin construit une œuvre nourrie 
par une expérience commune. L’obsolescence, ce moment où une technologie est remplacée par 
une autre, est un des moteurs de l’œuvre de l’artiste. C’est en effet au moment de son dépassement 
qu’une technologie trouve l’espace nécessaire pour déployer les promesses qui étaient présentes lors 
de son invention. 
— 
Olivier Michelon

Shimabuku
né en 1969 à Kobe, Japon 
vit et travaille à Berlin, Allemagne

www.shimabuku.net

représenté par Air de Paris, Paris 
www.airdeparis.com

—
L’artiste crée des vidéos, des performances et des installations qui évoquent le quotidien, et qui 
mettent en marche des relations complexes entre artiste, travail et public. Shimabuku nourrit son 
œuvre de petites histoires saisies ici ou là lors de ses nombreux déplacements. 

—
source : texte de présentation de l'exposition Il vaut mieux éviter tout contact avec les formes de vie extra-terrestres, 
Ciap Vassivière, 2012
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les artistes de l'exposition

Simon Starling 
né en 1967 à Epsom, Royaume-Uni 
vit et travaille à Los Angeles, État-Unis

représenté par la galerie Neugerriemschneider, Berlin 
www.neugerriemschneider.com

— 
Lauréat du prix Turner en 2005, Simon Starling revisite l’histoire des formes et questionne les notions 
de valeur, de fabrication et de statut des objets. Ses sculptures, installations et voyages s’articulent 
autour d’actes de transformations et d’hybridations, d’actions de déplacement et d’interventions 
in situ. Décomposant méthodiquement matériau et contexte, Simon Starling réorganise des liens 
inattendus entre des domaines sans affinités apparentes, aux temporalités lointaines.  

Simon Starling est fasciné par les processus impliqués dans la transformation d'un objet ou d'une 
substance en un autre. Il réalise des objets, des installations et des "pèlerinages" qui forment un 
éventail d'idées sur la nature, la technologie et l'économie. Starling décrit son travail comme « la 
manifestation physique d'un processus de pensée », révélant des histoires et des relations cachées.

Zin Taylor
né en 1978 à Calgary, Canada 
vit et travaille à Paris, France

www.zintaylor.com

représenté par la galerie Supportico Lopez, Berlin 
www.supporticolopez.com

—
Son travail s'oriente vers des installations mêlant la performance, la sculpture, le dessin, les 
œuvres imprimées et la vidéo. Son œuvre se développe essentiellement sur un mode narratif, 
sous la forme d'histoires qui empruntent autant à la culture populaire (en particulier aux scènes 
musicales underground) qu'à l'art contemporain. Partageant une fascination pour le langage avec de 
nombreux artistes de sa génération, Zin Taylor examine les liens entre le mot et l'image à travers des 
publications ou des livres d'artiste qu'il publie généralement pour accompagner ses expositions.
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les artistes de l'exposition

Virginie Yassef 
née en 1970 à Grasse, France 
vit et travaille à Paris, France

représentée par la galerie Georges-Philippe & Nathalie Vallois, Paris 
www.galerie-vallois.com

— 
Virginie Yassef crée des œuvres comme on commence un conte : sans savoir s’il finit bien. Il y a 
d’abord les titres dont certains sont quasiment programmatiques. Virginie Yassef n’aime pas trop 
laisser son spectateur en paix, nulle représentation devant lui, mais des embuscades, des pièges 
dans lesquels le faire tomber, voilà ce qu’aime cette artiste qui filme aussi bien qu’elle sculpte ou tisse 
des ambiances. 

— 
source : arte creative

Christian Xatrec
Né en 1954 à Salammbô, Tunisie  
Il vit et travaille à New York, État-Unis

www.emilyharveyfoundation.org/

—
La pratique artistique de Christian Xatrec est théorique. Elle est fondée sur des recherches 
heuristiques, et herméneutiques dont la production s’est affranchie de toute dépendance économique 
ou logistique.
Parallèlement à ces recherches, il est depuis 2004 l’un des directeurs, de la Emily Harvey Foundation 
(New York/Venise) où il a développé un programme artistique expérimental et collectif à distance des 
réseaux officiels et institutionnels du monde de l’art. Sous sa direction, l’espace de la Emily Harvey 
Foundation s'est imposé à New York comme l'un des rares lieux dédiés à un art expérimental.
Avec Julia Robinson il a été le commissaire de l’exposition ± I96I, au Musée Reina Sofia, à Madrid 
en 2013, de plusieurs lectures/performances sur le travail de Jean Dupuy  (CAPC - Bordeaux, 2013, 
La Station, Nice, 2014 et In vivo, Centre George Pompidou, 2015).
Depuis de nombreuses années, Christian Xatrec, développe une pratique qu'il ne souhaite pas rendre 
publique ou alors occasionnellement sous la forme d’une conversation “à deux voix”.
L'invitation qui lui a été faite par les commissaires de l’exposition "Alors que j'écoutais moi aussi […]”, 
l'a conduit à accepter de partager avec un plus large public, mais hors l'espace de l'exposition, sa 
pièce intitulée point de vue - 61' (16 décembre 2017 - 15h), une œuvre inédite spécialement conçue 
pour l'occasion.
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les Rayons verts 

— 

En écho à ses expositions, La Criée propose tout au long de la saison des 
événements qui explorent les points de contact entre l’art contemporain et les 
autres champs de la création et de la connaissance, au travers de concerts, 
spectacles, performances, lectures, etc.

— 
Christian Xatrec, point de vue, 61’ (16 décembre 
2017 - 15h) 

samedi 16 décembre 2017, à 15h

Pour la première fois depuis des décennies 
Christian Xatrec partage son œuvre avec le 
public, mais hors l'espace de l'exposition, en 
présentant sa pièce la plus récente intitulée et 
spécialement composé pour l'occasion : 
point de vue - 61' (16 décembre 2017 - 15h)
(informations sur le lieu de rendez-vous sur : 
www.La-criee.org)
 
— 
Ensemble HANATSU Miroir en concert

samedi 20 janvier 2018, de 14 h à 18 h 
en partenariat avec le festival Autres Mesures

Pour sa quatrième édition, le festival Autres 
Mesures investit une nouvelle fois l’espace de 
La Criée, en invitant l’ensemble strasbourgeois 
HANATSU Miroir et le batteur-percussionniste 
australien Will Guthrie.  
Ils exploreront les formes du solo au trio, mêlant 
les sonorités des flûtes, clarinettes et percussions, 
comme les multiples facettes du temps musical. 

L'ensemble HANATSU Miroir se compose de 
Olivier Maurel (percussion) / Thomas Monod 
(clarinettes) / Ayako Okubo (flûtes).

 
programme

Samuel Andreyev, 5 pièces / Passage 
Malika Kishino, Monochromer Garten VII 
Joli Yuasa, Clarinet solitude  
Kenji Sakai, Howling-Whirling 
Will Guthrie, Improvisation

— 
Alors que j’écoutais moi aussi la bibliothèque 
Kandinsky

mercredi 6 décembre 2017 à 19h, 
à la bibliothèque Kandinsky, Centre Pompidou, Paris.
mardi 6 février 2018 à 19h,
à La Criée centre d’art contemporain, Rennes

Ce rayon vert répond à l’invitation des 40 ans 
du Centre Pompidou et convie différentes 
personnalités – un acrobate, un musicologue, 
deux chercheuses d’art et cinq artistes – à 
prendre pour objet d’études, d’aventures et de 
curiosités le fonds de la bibliothèque Kandinsky, 
centre de documentation et de recherche du 
Musée national d’art moderne.

Jean-Baptiste André, Félicia Atkinson, Julien 
Bismuth et Virginie Yassef, François Bonnet, 
Sophie Kaplan et Sophie Lapalu, Yann Sérandour 
et Nico Dockx, nous relateront leurs recherches 
et découvertes sous forme de pièces sonores, 
performatives, etc. 

L'événement aura lieu une première fois à la 
bibliothèque Kandinsky et une seconde à La Criée 
sous une forme légèrement différente. 
 
— 
Yann Sérandour, L'art toute une histoire

mercredi 14 février 2018, à 19h
auditorium des Champs-Libres, Rennes
en partenariat avec la bibliothèque des Champs-Libres.

Dans le cadre du cycle de conférences invitant un 
artiste à parler de ses livres et de ses références, 
Yann Sérandour partage avec le public ses 
passions artistiques et baroques.
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les visuels disponibles
Merci de respecter et de mentionner les légendes et les crédits photos lors des reproductions. 

Affiche de l'exposition, La Criée centre d'art contemporain
identité visuelle et typographie © Lieux Commun
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les visuels disponibles
Merci de respecter et de mentionner les légendes et les crédits photos lors des reproductions. 

Eleanor Antin, 100 BOOTS, California. 1972-1973
51 cartes postales, 10 x 18 cm chacune
courtesy l'artiste et Alden Projects, New York
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les visuels disponibles
Merci de respecter et de mentionner les légendes et les crédits photos lors des reproductions. 

Daphne Oram jouant de l'Oramics, dans les années 1960.
Courtesy Oram Trust et Goldsmiths, University of London
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les visuels disponibles
Merci de respecter et de mentionner les légendes et les crédits photos lors des reproductions. 

Jean Dupuy, Three Evenings on a Revolving Stage, 1976
Affiche, impression couleur sur papier, 55,5x56 cm
Courtesy galerie Loevenbruck, Paris © ADAGP, Paris. Photo : Fabrice Gousset
Exposition Jean Dupuy Les années collectives (1973-1983) Galerie Loevenbruck, Paris 2013
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les visuels disponibles
Merci de respecter et de mentionner les légendes et les crédits photos lors des reproductions. 

Mark Geffriaud, Trace laissée par Cyrus sur la poche de Sébastien Pluot, 2015
courtesy l'artiste et gb agency, Paris



16

les visuels disponibles
Merci de respecter et de mentionner les légendes et les crédits photos lors des reproductions. 

David Horvitz, Ocean Sounds, 
51 affiches imprimées sur papier, 1 affiche d'instructions originale, 
courtesy l'artiste et ChertLüdde, Berlin
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les visuels disponibles
Merci de respecter et de mentionner les légendes et les crédits photos lors des reproductions. 

Shimabuku, Then, I decided to give a tour to the octopus from Akashi, 2000 Video, 6 min 56 sec
courtesy l'artiste et galerie Air de Paris, Paris



18

les visuels disponibles
Merci de respecter et de mentionner les légendes et les crédits photos lors des reproductions. 

Simon Starling, Project for A Rift Valley Crossing, a canoe built with magnesium extracted from Dead Sea water 
and used on the 30th of November 2016 in an attempted crossing of the Dead Sea from Israel to Jordan, 2015-
2017. Video H4, 18 min 38 sec
Courtesy l'artiste et The Modern Institute/Toby Webster Ltd, Glasgow
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Zin Taylor, Structure to Filter a Room (Orange), 2017
Plâtre, PVC, peinture acrylique, ficelle, orange. Dimensions : 160x50x3 cm
Courtesy Zin Taylor and Supportico Lopez, Berlin

les visuels disponibles
Merci de respecter et de mentionner les légendes et les crédits photos lors des reproductions. 



20

textes Pierre Déléage, Repartir de zéro, Mix. éditions, 2015

extrait
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textes David Antin, ce qu'être d'avant-garde veut dire, 
éditions Les presses du réel, 2008 

extrait
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textes communiqué de presse pour l'exposition de Eleanor Antin
100 Boots Head East, MoMA, 1973

1/2
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textes communiqué de presse pour l'exposition de Eleanor Antin
100 Boots Head East, MoMA, 1973

2/2
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Mariana Castillo Deball, « ¿Quien medira el espacio, quien me dira 
el momento ? », revue Ixiptla n°3, 2015

1/2 

textes 
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Mariana Castillo Deball, « ¿Quien medira el espacio, quien me dira 
el momento ? », revue Ixiptla n°3, 2015

2/2 

textes 
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textes entretien entre Éric Mangion et Jean Dupuy, catalogue de l'exposition
Jean Dupuy, À la bonne heure ! , sémiose éditions, 2008 

extraits
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Les Inrockuptibles 
23.11.11
Un temps pour tout par Judicaël Lavrador
p 104

textes Judicaël Lavrador, « Un temps pour tout », 
Les Inrockuptibles, 23 novenbre 2011
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textes Toscane Angelier, fiche de l'école du Louvre,
gerlach en koop, deux choses ne peuvent être pareilles, 2012
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textes Éric Loret « Virginie Yassef, L’objet du doute, 2013 »
artpress, n°423, novembre 2015
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— 
La Criée a, au fil du temps, forgé des outils de savoir-faire aux avant-postes 
des pratiques et des recherches dans le domaine de la médiation culturelle. 
Aux côtés de formats courts (visites, visites-ateliers, parcours, etc.), elle 
propose chaque année des projets de transmission sur le temps long, 
adossés à des productions d'œuvres et à des rencontres approfondies avec 
un ou plusieurs artistes.

service des publics

—

visites à La Criée

en individuel

Un document visiteur présentant l’exposition est 
à la disposition du public. Les agents d’accueil 
de La Criée sont présents pour répondre aux 
questions ou entamer une discussion au sujet 
des expositions.

en famille

La Criée met à disposition des familles un 
jeu de cartes conçu à partir de l’exposition et 
une sélection d’ouvrages pour fabriquer ou se 
raconter des histoires, en correspondance avec 
l’exposition.

en groupe

Le service des publics de La Criée propose 
des visites commentées, accompagnées d’un 
médiateur, du mardi au vendredi, sur réservation.
Les propositions de visites s'adaptent au public 
concerné (accessibilité / handicap, jeunes 
publics, enseignement supérieur et formation, 
etc.) et peuvent être pensées sous forme de 
parcours tout au long du cycle.

_

Les sources

Un espace de consultation et de vente 
d'ouvrages et ressources en écho à l'exposition 
est ouvert à tous.
Toutes les éditions de La Criée centre d'art 
contemporain (monographies, catalogues 
d’expositions, éditions d'artiste) sont disponibles 
à le vente. 

— 
contacts

Carole Brulard 
02 23 65 25 11 
c.brulard@ville-rennes.fr

Amandine Braud 
02 23 62 25 12 
a.braud@ville-rennes.fr

le blog du sevice des publics : 
www.correspondances-lacriee.fr
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La Criée centre d'art contemporain

—

Implantée depuis 30 ans en plein cœur de 
Rennes, dans le bâtiment des Halles centrales, 
La Criée centre d’art contemporain est un 
espace d’exposition dédié à l'expérimentation, 
la production et la diffusion d’œuvres d’artistes 
français et internationaux, émergents ou 
reconnus.

Ouvert à un large public, La Criée est un lieu de 
transmission où s’inventent et se réfléchissent 
les formes artistiques d’aujourd’hui et de demain, 
ainsi que les usages de ces formes.
Chaque saison le centre d’art conçoit une 
programmation ambitieuse, où se rencontrent et 
se vivent les échelles à la fois locale et globale et 
où se croisent expositions, projets artistiques et 
de recherche, événements pluridisciplinaires.

— 
plate-formes de création
La programmation  s’adosse à une architecture 
de travail qui prend la forme de quatre plate-
formes de création : Art au centre (expositions et 
événements dans le centre d’art), Territoires en 
création (actions de création et de transmission 
dans et hors les murs), Des rives continentales 
(projets internationaux) et Prospectives 
(publications et recherches).

—
cycles thématiques 
Chaque année, des cycles thématiques donnent 
un rythme, une cohérence et une identité à 
l'ensemble des actions de La Criée. D'accroche 
directe, ils ont pour volonté de faire du centre d'art 
un lieu où l'art se raconte.

artistes associé-e-s 
Déclinant dans un format inédit pour le centre 
d’art un modèle emprunté au spectacle vivant, 
La Criée travaille chaque saison avec un-e-des 
artiste-s associé‑e-s. Ce format de collaboration 
permet d'expérimenter une nouvelle façon de 
travailler dans la durée avec un-e artiste, d'être 
au plus près du processus créatif, d'imaginer de 
nouveaux partenariats et de développer des liens 
privilégiés avec les publics.

cycle 2013 - 2016 
Jan Kopp, Courir les Rues, saison 2013 - 2014 
Yves Chaudouët, Battre la Campagne, saison 
2014 - 2015 
Ariane Michel, Fendre les Flots, saison 
2015 - 2016

cycle 2017 - 2018 
Félicia Atkinson, Julien Bismuth et 
Yann Sérandour, Alors que j'écoutais moi 
aussi […]

—
La Criée est un équipement culturel de la ville 
de Rennes et reçoit le soutien du ministère de la 
Culture et de la Communication - Drac Bretagne, 
du conseil régional de Bretagne et du conseil 
départemental d’Ille-et-Vilaine.
La Criée est membre des réseaux a.c.b. - art 
contemporain en Bretagne et d.c.a. - association 
française de développement des centres d’art.

—
partenaires média : Kostar, parisART, Zéro Deux
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— 
le titre de l'exposition 
Alors que j’écoutais moi aussi David, Eleanor, 
Mariana, Jean, Mark, Genk, David, Daphne, 
Pierre, Shima, Simon, Zin, Christian et Virginie

— 
les artistes 
David Antin, Eleanor Antin, 
Mariana Castillo Deball, Jean Dupuy, 
Mark Geffriaud, gerlach en koop, David Horvitz, 
Pierre Paulin, Daphne Oram, Shimabuku, 
Simon Starling, Zin Taylor, Christian Xatrec et 
Virginie Yassef

— 
les commissaires 
Sophie Kaplan, directrice de La Criée, 
Félicia Atkinson, Julien Bismuth et 
Yann Sérandour

— 
production 
La Criée centre d’art contemporain 
 
— 
exposition 
du samedi 16 décembre 2017  
au dimanche 18 février 2018

vernissage  
vendredi 15 décembre 2017, 18 h 30

visite de presse  
jeudi 14 décembre 2017 à 15 h 30

— 
horaires 
du mardi au vendredi de 12 h00 à 19 h00 
samedis, dimanches de 14 h00 à 19 h00 
fermé les 24, 25, 31 décembre 2017  
et le 1er janvier 2018

— 
cycle  
Alors que j’écoutais moi aussi […]

janvier 2017 - février 2018

artistes associé·e·s 
Félicia Atkinson, Julien Bismuth et 
Yann Sérandour 

— 
rayon vert 
Christian Xatrec, point de vue , 61’ (16 décembre 
2017 - 15h) 
samedi 16 décembre à 15h00

rayon vert 
Ensemble HANATSU Miroir en concert 
Samuel Andreyev 
Malika Kishino 
Chikage Imaï 
Kenji Sakai 
Will Guthrie 
samedi 20 janvier 2018, de 14 h00 à 18 h00 
en partenariat avec le festival Autres Mesures

visite de traverse 
Visite proposée par le conteur François Debas 
dimanche 4 février 2018 à 15h00

rayon vert 
Alors que j’écoutais moi aussi la Bibliothèque 
Kandinski avec Jean-Baptiste André, Félicia 
Atkinson, Yann Sérandour, etc.  
mercredi 6 décembre, 19h00 - bibliothèque 
Kandinsky, Centre Pompidou 
mardi 6 février 2018 à 19h00 - La Criée centre 
d'art contemporain

— 
 

La Criée centre d'art contemporain 
place Honoré Commeurec 
halles centrales 
35000 Rennes

02 23 62 25 10 
la-criee@ville-rennes.fr

www.criee.org

Facebook : @la.criee.art.contemporain 
Twitter : @la_criee 
Instagram : lacrieecentredart

fiche technique




